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Dans cette communication, nous constatons que le Nigéria est un île 
linguistique où de nombreuses langues coexistent côte à côte. En guise 
d’emphase, il y a langues européennes, langues nationales et langues 
vernaculaires. Donc, la recherche vise à aborder les critères d’évaluer toutes 
ces langes. Ensuite, elle cherche d’esquisser la réalité de la langue anglaise en 
tant qu’une langue officielle ayant le statut linguistique d’y promouvoir la paix 
et l’union que les pères fondateurs se sont assignés et prêchent dès l’ère de 
l’indépendance jusqu’ aujourd’hui. L’article cherche aussi à examiner les 
avantages et désavantages qui s’associent au pays multilingue tel que le 
Nigéria. Finalement, nous proposons quelques suggestions qui aideront la 









Le Nigériaest un pays anglophone le plus peupléen 
Afrique. Sans l’exagérer, il y a plus de 132 
milled’habitants et trente-six états avec le 
territoired’Abujacomme le siège. Bien qu’ilsoit le 
pays envoire de développement, ilreste le «géant» de 
l’Afrique. Au niveau de langues, beaucoup de gens 
polyglottes dan différentesfonctions, 
soitinterpersonnel, soit religieuse et quelquefois, pour 
les raisons prestigieuses au domained’affaires, de 
médias, d’enseignement et ainsi de suite. A 
cesconstats, Bangbose (1991), soutient que la langue 
est un symbole qui estsouventlié à l’intégration d’un 
pays.  
 
Au sujet du chiffre exact de langues au Nigéria, 
Adegbija (1991a), l’estime d’être environ 4 000 
langues. Oyetade (2002) à sa part, l’observeaussi que 
les langues y parléessont plus de 400 alors que 
Adegbite (2010), maintienne que le nombres’encadre 
entre 450 et 500 langues. Pour couronnerl’argument, 
il y a langue mixtec’est-á-dire, différentsdialectes de 
la même langue qui sontsouventconsidéréscommeune 
langue ensoimêmeparcequ’ellepossède son 
proprestatut (Échu, 2003). Par conséquent, la 
recherche de langues qui promeut la paix et l’union 
au Nigéria continue ad infinitum. 
 Le rôlejoué par le GouvernementFédéral du Nigéria 
aide aussi à compliquer le débatacharné de la 
proliférationlinguistique au pays. Par exemple, la 
Constitution Fédérale de 1999 et la Politique 
Nationale de l’Education de 2004 
reconnaissentHaussa, Igbo et Yoroubaentant que 
languesnationalesreconnues par 
l’AssembléNationale. De quelquefaçon que nous 
l’envisagions, la répartition des languesnigérianes 
aux langues nationales,  étrangères, et  autochtones 
est bien reconnue par l’avertissement des locuteurs et 
des gens qui les parlent. 
Cependant, les focus de cette communication sont 
nombreux. D’abord, elle vise à établir quelques 
critères qui aident à critiquer et à évaluer les langues 
diverses parlées au Nigéria. Ensuite, elle aborde le 
statut de l’anglais en tant que langue officielle au 
Nigéria vis-à-vis le pidgin anglais. Le travaille ne 
s’achève pas sans mettant l’accent sur les facteurs et 
symboles nationaux qui favorisent la paix et l’union 
des Nigérians. Elle cherche également à discuter les 
problèmes de l’insécurité  qui menacent la paix et 
l’union du Nigéria. Finalement, on propose le pidgin 
anglais, un hybride de l’anglais standard, en tant que 
langue officielle ayant le statut de s’assurer la paix et 
l’union des nigérians.  
2- Le Statut des Langues Nigérianes 
La Constitution Fédérale du Nigéria (1999), ainsi que 
la Politique Nationale de l’Education (2004), déjà 
mentionnéesreconnaissentHaussa, lgbo et Yorouba 
plus l’anglaiscommelanguesofficielles au Nigéria. 
Chaqu’une des languesest bien reconnue par 
l’AssembléNationale. A titre d’exemple, section 51 et 
91 de la dite constitution se prévoit que l’affaire de 
l’Assemblé Nationale serai conduite en Anglais, 





arrangements adéquats aient été mit sur place. 
L’autre critique de la même constitution se pose aussi 
que l’anglaisestproposé d’être utiliséenconjonction 
avec l’une des languesnationaleslorsd’enseigner les 
élèvesdans les trois premières années de leur étude 
dans l’écoleprimaire (Ndukwe, 1989). 
Cesconstatssontdonc les indices du multilinguisme au 
Nigéria. Passonsmaintenant à 
discuterceslanguesl’une après l’autre. 
 
2.1.Langues Nationales: Les langues nationales sont 
trois: Haoussa, lgbo et Yorouba. Elles sont 
considérées en tant langues officielles du 
gouvernement dans les régions où elles sont parlées. 
Au premier lieu, Yorouba possède 20% de la 
population entière au Nigéria. Au niveau de 
communication, la dite Yorouba parlée aux états 
d’Oyo, d’Ogun, d’Ondo, d’Osun, de Kwara, de 
Lagos et à l’ouest de l’état de Kogi est plus connue 
que d’autres dialectes de la même langue. C’est la 
raison pour laquelle, les indigènes yoroubas mettent 
trop d’accent sur le dialecte d’Oyo comme leur 
dialecte officiel. 
Ensuite, Igbo est le groupe linguistique le moins 
peuplé au Nigéria. Elle possède à peu près de 16.5% 
d’habitants et 30 dialectes parlés dans les états 
d’Abia, d’Imo, d’Anambra, d’Ebonye, d’Enugu et de 
Rivers. Malgré le fait que les gens parlent la langue 
igbo en tant que leur langue maternelle, c’est le 
dialecte d’Owerri qui se domine parmi les gens.  
Finalement, Haoussa est la deuxième langue 
nationale ayant plus de 21% d’habitants ; malgré ce 
statut accordé á cette langue, elle appartient toujours 
à la langue vernaculaire dans les états de Kaduna, de 
Katsina, de Kano et de Bauchi mais l’hybride de 
Kano reste la langue d’enseignement et d’écriture 
parmi les gens.  
2.2Langues Etrangères : l’anglais, le français et 
l’arabe  sont les langues étrangères  coexistant avec 
les langues nationales. En somme, elles jouent 
différentes fonctions au pays mais, c’est l’anglais qui 
joue le rôle de la langue officielle. D’après 
Ezeafulukwe (2015), la langue officielle d’un pays et 
le moyen formel d’expression ou d’échange, autorisé 
et reconnu dans ce pays. Elle est généralement la 
langue d’administration et de gouvernance, 
d’éducation et de politique. Elle bénéficie de l’appuie 
politique qui l’aide à distinguer d’autres langues 
existant dans la même collectivité ou Etat.   
Quant au français, il maintient le statut de langue 
étrangère au Nigéria. D’après Lynn (2001), le 
français: 
Fut introduit au Nigéria dans les années 
soixante à la suite de la conférence de 
Yaoundé en 1961. Cette conférence 
recommanda l’enseignant du français dans 
les écoles secondaires comme deuxième 
langue étrangère, la première étant 
l’anglais (p. 20). 
A présent, le français est restreint à peu d’université 
où il est enseigné comme une discipline scolaire et 
utilisé dans les contacts diplomatiques surtout, avec 
les voisinages immédiates comme le Tchad, le Niger, 
le Bénin, le Cameroun et avec les ambassades 
étrangères. Selon Ezeafulukwe (2015), pareillement 
en 1996, le général SanniAbacha, alors chef de l’état 
nigérian, a adopté la langue française comme 
deuxième langue officielle du Nigéria. Il a pris toutes 
les mesures nécessaires à sa réalisation, mais pour sa 
sortie prématurée de l’arène politique du Nigéria.   
Finalement, on ne peut pas tirer le rideau sur la 
présence de l’arabe au Nigéria. Elle est la troisième 
langue étrangère au Nigéria mais son statut se limite 
à la propagation d’Islam et à l’enseignement aux 
écoles islamiques et aux universités du Nord: Zaria, 
Kano, Sokoto, Jos, Maiduguri et Bauchi comme une 
discipline universitaire.  
3-Le Statut Actuel De L’Anglais Au Nigéria 
Umaro (2015), avance que le Nigéria est une 
ancienne colonie de la Grande Bretagne. Donc, les 
Nigérians parlent l’anglais dans toutes ses affaires 
officielles, soit au domaine intérieur, soit au domaine 
extérieur. En tant qu’une langue officielle, il n’est pas 
surprenant de remarquer que les maîtres coloniaux y 
sont venus de propager leur culture, leur civilisation 
et leur langue en nous trompant avec la Bible. Ainsi, 
l’indépendance qui s’en suit le 1e premier octobre, 
1960, l’anglais imposé aux colonisés et leurs 
approbations témoignent son statut actuel aux 
domaines d’administration, de média, 
d’enseignement et dans le plan international.      
 
En raison de la paix et de l’union, le Nigéria pratique 
trois différents niveaux de gouvernement : Fédéral, 
Etat, et Local. C’est aussi l’une des préoccupations 
principales de la Constitution de la République 
Fédérale de 1999. Malgré l'hétérogénéité linguistique 
au pays, l'anglais est toujours considéré important 
d’être la langue de nationalisme, de construction 
nationale et des fonctions gouvernementales.En 
conséquence, tous les comptes rendus 
gouvernementaux, les bulletins d'information, les 
gazettes, les documents politiques tels que la 
Politique Nationale de l’Education (2004), la 
Constitution de la République Fédérale du Nigéria 
(1999) et les bulletins des ministères sont 
constamment publiés en anglais avant d’être 




transposés aux langues nationales et aux langues 
vernaculaires.  
Étroitement important est le domainejuridique. On 
constate que toutes les procédures devant les 
tribunaux se déroulent en anglais surtout, dans la 
Haute Cour de justice et la Cour suprême. Les 
avocats plaident leurs cas en anglais et les juges 
rendent aussi leurs jugements en anglais sauf dans les 
tribunaux des charias où l'arabe joue un rôle lié à la 
justice islamique. 
Le statut de l’anglaisestaussiremarquabledans la 
diffusion d'information. C’est évident que la 
télévision et la radio constituent les 
médiasélectroniques du monde moderne. De jour en 
jour, des campagnes et des propagandessontproduits 
de façonrégulière et efficaceenanglaisavant d’être 
diffuséen langue vernaculaire au profit des illettrés. 
En plus, les journauxquotidiens, hebdomadaires et 
mensuels constituent le médiaécrit. Enconséquence, 
les émissions nationales sont généralement données 
en anglais, la langue officielle nigériane. 
 
Le rôle de l’anglais au Nigéria reste aussi formidable 
sur le plan international. Il   appartient aux nombreux 
organismes telles que l’Organisation des Pays 
Exportateurs de Pétrole (OPEP), l’Organisations des 
Nations Unies (ONU), la Banque Mondiale, la 
Communauté Economique des Etats de l’Afrique de 
l’Ouest (CEDEAO) et beaucoup d’autres. En dépit de 
la crise économique actuelle, le Nigéria contribue 
toujours au développement des pays africains à 
travers son principe de non-ingérence dans leurs 
affaires intérieures. Cet esprit de conciliation l’aide à 
assumer le rôle de leader en Afrique noire. A la 
réunion de ces organismes, l’anglais et le français 
s’assument les langues officielles et un chef d’état 
qui n’est pas bilingue comme le notre poursuit les 
affaires des organismes en anglais.  
 
En dernière analyse, l’anglais est si reconnu au 
Nigérian au niveau d’enseignement.  Par exemple, le 
nouveau système d’éducation actuel au Nigéria, 6-3-
3-4, présente l’ensemble du système scolaire qui 
atteint le développement scientifique et 
technologique en comparaison avec l’ancien système 
éducatif qui ne s’intéresse pas au développement des 
citoyens. Donc, on ne peut pas nier le fait que le 
nouveau système de l’éducation, lancé en 1982, est 
véhiculé en l’anglais. Le programme d’études, à tout 
niveau d’étude,  est le même au Nigéria. D’après 
Lynn (2001), les élèves subissent le même examen 
terminal organisé par le «West AfricanExaminations 
Council » (WAEC) et « Joint Admission and 
MatriculationBoard (JAMB) » crée en 1976 de 
s’assurer les modalités d’inscriptions aux universités, 
aux écoles normales supérieures et aux écoles 
polytechniques nigérianes. 
4-Facteurs Et Symboles de la Paix et de l’Union au 
Nigeria 
Le Nigéria a eu son indépendance le 1e octobre 1960. 
Dès que l’indépendance s’est assurée, les citoyens 
chantent « One Nigéria » en tant que facteur de la 
paix et de l’union.  A fin de prolonger 
l’indépendance, les nationalistes ont travaillé sans 
relâche de mettre sur place quelques symboles 
nationaux qui favoriseront la paix et l’union. En effet, 
les manières d’achever ces devises forment le vif de 
nos analyses aux domaines des fêtes nationales, 
symboles nationaux, monnaie commune, service 
national parmi d’autres. 
A cet égard, le rôle que jouent les fêtes nationales 
dans la tentative de promouvoir la paix et l’union des 
Nigérians, dès son indépendance jusque à ce jour, ne 
peut pas être ignoré. Les fêtes nationales nigérianes 
sont reparties à trois catégories : les fêtes nationales 
ou jours fériés, les fêtes chrétiennes et les fêtes 
islamiques. Ailleurs dans le monde, les leaders se 
touchent beaucoup des éléments qui promeuvent la 
paix et l’union de leurs pays et le Nigéria n’est pas 
une exception. Pour s’assurer la paix et l’union entre 
les dirigés et les dirigeants nigérians, le 1e janvier de 
chaque année est mis à côté pour que les musulmans 
et les chrétiennes se reposent pour fêter le jour de 
l’an.  
Ensuite, le 1e mai est considéré jour férié pour tous 
les fonctionnaires ; le 27e du même mois est aussi 
jour férié pour les enfants. En outre, le 29e mai est 
aussi jour de démocratie décrété pendant le régime 
d’Olusegun Obasanjo pour fêter ses 
accomplissements politiques, la réalisation de son 
arrivé au pouvoir en 1999, la deuxième république 
nigériane. Finalement, le 1e octobre est aussi 
remarquable dans les annales du Nigéria car il 
symbolise le jour que les Bretons ont accordé 
l’Indépendance aux Nigérians en 1960.    
A coté des jours fériés, il y a aussi fêtes des 
chrétiennes. Chez les adhérents chrétiens, ils 
observent le Vendredi Saint pour commémorer le 
jour dont Jésus Christ est interrogé, malmené, jugé, 
condamné à mort et cloué sur la Croix. Ce jour-là, on 
ne mange pas de la viande et par conséquent, la Croix 
représente le symbole des chrétiens. Ils fêtent aussi le 
jour de pâques (variable, mars ou avril) ainsi que le 
Noël fêté le 25e décembre de chaque année comme 
l’anniversaire du Seigneur. 
Les fêtes des musulmanes coexistent côté à côté avec 





signifie la fin du Ramadan et l’Id-El-Kabir 
commémore l’acceptation d’Allah par Ibrahim, le fils 
d’Ismaël. Il faut préciser que les musulmans fêtent 
l’Id-El-Maulud pour commémorer l’anniversaire de 
Prophète Mahomet et le dernier jour du grand 
pèlerinage quand le mont d’Arafat et les collines sont 
couverts de pèlerins, l’endroit où Prophète Mahomet 
a prononcé son dernier discours rappelant à ses 
fidèles les principes fondamentaux d’Islam et ses 
dernières recommandations aux fidèles. Les 
musulmans observent aussi Eid-ul-Adha (variable) 
pour signifier la fête du Mouton. 
(SymbolesnationauxduNigériahttp://www.diakadi.co
m.afriquedelouest/pays/nigeria/infos/symbnat.htm). 
Sur le plan des symboles nationaux, le Drapeau, 
l’Hymne et l’Emblème nationaux sont mis sur place. 
D’abord, le Drapeau nigérian est divisé verticalement 
en trois grandes parties égales dont la première partie 
et la troisième partie ont la couler verte alors que le 
milieu est blanc. En gros, le vert symbolise 
l’agriculture et le blanc représente la paix et l’union. 
Ensuite, il y a l’hymne national chanté dans chaque 
fête national.  
Il y a aussi l’emblème national. Le sommet de 
l’emblème représente la force. Le bouclier noir y 
trouvé symbolise les richesses du pays. La couronne 
rappelle les couleurs du Drapeau national qui fait 
référence à l’agriculture. Le blanc à sa part, signifie 
la paix et l’union. Le « Y » ondulé représente les 
deux fleuves du Bénoué et du Niger qui arrosent le 
Nigéria. Les fleurs sont des crocus c’est-à-dire, la 
fleur nationale du Nigéria. Les chevaux blancs qui se 
trouvent à chaque côté de l’emblème sont les 
symboles de dignité. En bas de l’emblème est le 
devise : «Unity and Faith, Peace and Progress » 
(SymbolesnationauxduNigériahttp://www.diakadi.co
m.afriquedelouest/pays/nigeria/infos/symbnat.htm). 
La monnaie commune favorise aussi la paix et l’unité 
du pays. Le Micro Robert (1980), la définit comme 
une pièce de métal ou ensemble des pièces dont le 
poids et le titre sont garantis par l’autorité ; moyen 
d’échange et unité de valeur. En se basant de près sur 
cette définition, nous précisons que la monnaie est le 
moteur de chaque économie. Au Nigéria, « Naira et 
Kobo » servent le cours légal dans toutes ses 
ramifications. La moindre dénomination des billets 
est #5 et celui le plus haut est #1000. Cependant, 
chaque billet porte l’image d’un feu nationaliste qui 
immortalise son nom. 
Finalement, il y a le Service National lancé en 1993 
par le régime militaire du général YakubuGowon, 
ayant le but de promouvoir la paix et l’union parmi 
les jeunes gens. C’est un exercice obligatoire rendu 
par tous les jeunes diplômes qui viennent de quitter, 
soit l’université, soit l’école polytechnique. Le 
programme est rendu indépendamment du sexe ou de 
la religion du participant. L’objectif primordial du 
programme selon Lynn (2001), c’est d’encourager 
l’unité et la paix en tant qu’un instrument de 
l’intégration nationale. Il vise aussi à éliminer les 
vestiges du tribalisme et d’autres formes de 
discrimination dans le pays. Sur le plan des 
participants, il vise à inculquer la discipline en leurs 
inspirant le patriotisme et la loyauté envers leur pays. 
La création de «UnitySchools », les universités de 
technologie et celles d’agriculture sont aussi les 
efforts du Gouvernement Fédéral d’encourager les 
jeunes gens nigérians à se former dans la paix et 
l’union. 
5- Domaines Problématiques de la Paix et de 
l’Union Au Nigéria 
Il va sans dire que le Nigéria est béni de pétrole, de 
gaz naturel ainsi qu’une grande variété de minéraux 
solides. Les terres sont fertiles mais les mains 
d’œuvre de bon marché relativement qualifiée se 
plaident toujours. Dès que Olusegun Obasanjo, 
l’ancien président soit démocratiquement élu en mai 
1999, il décrie la mauvaise condition du pays dans 
ces mots: 
La pauvreté et le chômage sont endémiques. 
Les services de santé et d’éducation se sont 
dégradés, tant d’un point de vue quantitatif que 
qualitatif. Notre économie est fondée presque 
exclusivement sur la vente du brut. 
L’agriculture, encore largement fondée sur la 
monoculture, a enregistré une croissance de 
4% en 1999, mais elle n’entre que pour une 
part infime dans nos expectations. Quand aux 
secteurs industriels, il représente moins de 5% 
du PNB, le Nigéria fait aujourd’hui partie des 
pays les plus pauvres du monde, avec un 
revenu par habitant inferieur a 300 dollars par 
an, contre 1000 en 1980. Toutes les autres 
statistiques sur notre économie suivent cette 
même tendance. […] 
http://www.unifr.ch/spc/UF/92novembre/schmi
tt.html.  
Suite à ce constat, on ne peut pas parler de la paix et 
l’union au pays écrasé par sa dette extérieure, de 
corruption, d’économie morose, de terrorisme et de 
mauvaise administration.  Ce sont les problèmes qui 
empêchent la réalisation de la paix et de l’union au 
Nigéria. Parlons brièvement du trop dépendance en 
pétrole, corruption et d’ethnico-religieux. 




Un problème majeur menaçant la paix et l’union du 
Nigéria c’est trop dépendance sur le pétrole. Jadis, il 
est produit en large quantité et de haute qualité au sud 
du Nigéria. Il constitue plus de 80% des exports du 
pays. Il occupe également le premier rang parmi les 
produits d’exportation nigériane mais, mis au fil des 
années que Nigéria National Corporation (NNPC) est 
crée pour exercer son contrôle total sur les 
compagnies étrangères, il joue le rôle actionnaire.A 
cet égard, le Nigéria connait un boom pétrolier dans 
les années 70 au détriment des autres secteurs de 
l’économie.  
La trop dépendance sur le pétrole crée donc beaucoup 
d’emploies pour des milliers nigérians grâce aux trois 
raffineries pétrolières qui se trouvent à Port Harcourt, 
Warri et Kaduna.  Voilà comment le Nigéria est 
devenu le 5e producteur de l’Organisation des Pays 
Exportateurs de Pétrole (OPEP) ayant la capacité de 
produire un milliard barils de pétrole chaque jour. A 
ce temps là, la l’Unité et la Paix qu’on cherche 
aujourd’hui étaient réelles mais aujourd’hui, la 
corruption est un problème de premier rang dans ce 
secteur.     
En tant que pays en voie de développement, la 
corruption pose de nombreux problèmes à la 
réalisation de la paix et de l’union au Nigéria. Le 
Micro Robert (1980), définit la corruption comme le 
moyen que l’on emploie pour faire agir quelqu’un 
contre son devoir, sa connaissance ; fait de se laisser 
corrompre. Cette définition peut être se comparer au 
voleur professionnel. Néanmoins, la corruption se 
passe aux nombreuses manières, soit au niveau 
gouvernemental, soit au niveau de l’individu. Par 
exemple, avant d’obtenir un contrat ou de signer un 
document, celui chargé du service ou de signer le 
document doit demander un pot-de-vin. Le refus de 
comprendre cet idiome peut avoir des conséquences 
néfastes sur l’entrepreneur. En effet, le pot-de-vin 
sert le passe-partout de succès au Nigéria. Ayant 
accédé à la demande néanmoins, il y a la possibilité 
d’abandonner le contrat à mi chemin. 
 Au niveau de l’individu, surtout chez les barrages 
policiers ou militaires, c’est aussi obligatoire pour le 
chauffeur de remettre une somme d’agent avant de 
passer. Ces situations voleuses s’étendent aussi aux 
politiciens honnêtes de ne pas gagner élections au 
Nigéria. Décrivant la situation corrompue en Afrique 
en générale, Abdulmalik (2015), soutient que ce qui 
caractérise l’Afrique à l’heure actuelle c’est la 
corruption totale et l’adoption des programmes 
myopes qui vise à enrichir les dirigeants. 
Finalement, le Nigéria est le théâtre d’ethnico-
religieux entre les musulmans et les chrétiens. La 
secte islamique a pour but d’islamiser le Nigéria afin 
d’être aux mêmes statuts religieux comme l’Égypt et 
le Saudi - Arabia. Donc, Boko Haram, une secte 
religieuse anonyme dont il n’y a pas de chef en tête, 
ne veut pas tolérer les activités des chrétiens de peur 
que ceux-ci dominent le Nord. En conséquence, 
celle-ci perpètre problèmes qui militent contre la 
réalisation de la paix et de l’union. 
6- Proposition  
Le débat d’une langue qui s’assure la paix et l’union 
au Nigéria devient plus acharné du jour à jour. Etant 
donné que chaque groupe linguistique nigérian est 
évidement diffèrent et incompréhensible de l’un à 
l’autre, aucun groupe linguistique ne peut pas 
revendiquer le pidgin anglais comme sa propriété. 
Dans ce cas, la langue sera un facteur de la paix et de 
l’union au Nigéria sans trop de violence et 
d’insécurité qui témoigne la situation linguistique du 
Nigéria actuel. L’approbation collective d’embrasser 
le pidgin anglais, une langue neutre et sans cohésion 
comme deuxième langue officielle sera une idée 
vierge.  
D’après Omodiagbe (1992), le pidgin est un hybride 
de l’anglais standard des premières missionnaires et 
administrateurs coloniaux. En effet, c’est le produit 
de nécessité et de pragmatisme qui jadis, joue le rôle 
de langue indigène. Aujourd’hui, il est considéré 
comme langue non-indigène et quelque fois, que de 
critiques la considère d’avoir le statut de langue 
étrangère en elle-même. Quant tout cas, le pidgin 
anglais est fonctionnellement égal dans les contacts 
commerciaux.  Les masses pourraient la ramasser 
plus facilement que l’anglais standard puisque 
l’histoire et l’origine soient enracinées dans le 
domaine de l’anglais standard. Il a été perpétué de 
façon dominante aux niveaux sociétaux et individus. 
Dans les parties méridionales, c’est le pidgin qui se 
prédomine dans les transactions inter-ethniques. Il 
faut aussi mentionner que d'autres langues indigènes 
sont également parlées mais cela dépend des 
interlocuteurs. 
7- Conclusion 
Dans cette communication qui vient de s’écouler, 
nous avons réfléchi beaucoup sur la place de l’anglais 
standard en tant qu’un facteur de la paix et de l’union 
au Nigéria. A vrai dire, ce n’est pas la langue 
anglaise qui pose les problèmes aux Nigérians parce 
qu’elle accomplie les rêves des pères-fondateurs, en 
grande partie, au niveau de langue d’affaire, 
d’éducation, d’enseignement, de communication et 
de gouvernance. Le Nigéria est une île linguistique. 





langue nationale donnée de remplacer l’anglais 
comme langue officielle. 
 
Les problèmes qui font obstacles à la réalisation de la 
paix et de l’union au Nigéria sont la corruption, les 
égoïsmes des groupes linguistiques nationales qui 
revendiquent le propriétaire du pays et l’injustice des 
dirigeants qui visent à enrichir eux-mêmes, dès 
l’indépendance jusqu’à l’heure actuelle. A ce stade, 
comment réalisons – nous la paix et l’union au pays 
où le taux de chômage, le prix des produits de base 
sont inabordables, « Boko Haram » au nord et les 
« avengers » au Niger Delta continuent á menacer la 
sécurité sociale et humaine ? Par conséquent, la paix 
et l’unité sont des rêves inachevés sauf le 
Gouvernement Fédéral fait plus d’efforts vigoureux 
de viser une société équitable et rentable où la 
sécurité sociale, humaine et biens des gens sont 
assurés.    
Dans le même vain, Abdulmalik (2015), suggère que 
le gouvernement fédéral a beaucoup de travaille à 
jouer pour s’assurer la sécurité, la paix et le bonheur 
du peuple. En plus, le gouvernement doit assurer la 
protection sociale ainsi que le développement des 
ressources naturelles et humaines. Il doit aussi fournir 
des emploies à ses citoyens et leur accorder les 
moyens de survie à travers des petits prêts pour 
s’organiser. La provision de la sécurité sociale 
devient une lourde tâche au gouvernement s’il doit 
assurer l’existence continue de l’Etat. Pour terminer, 
si la recherche d’une langue officielle apportera la 
paix et l’union au Nigéria, le pidgin anglais sera 
préférable.    
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